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Le monde de Harry Potter 
 

 
 

Dans ce chapitre seront rassemblées 

toutes les inform ations relatives à 

lõunivers de Harry Potter RPG , de 

lõhistoire aux lieux en passant par 

quelques personnages importa nts dans le 

cadre de lõ®cole de Poudlard. Gardez bien 

¨ lõesprit que les événements décrits ici 

se situent une dizaine dõann®es après la 

fin de la saga romanesque de Harry 

Potter et quõil sõagit dõune libre 

adaptation  de lõïuvre de J.K. Rowling. 

Nous avons pris des libert®s avec lõïuvre 

originale afin de rendre l õunivers plus 

attractif ou plus simple, plus cohérent 

dans le cadre dõun jeu de r¹le. Nõh®sitez 

pas à revoir ou à modifier cert aines 

choses pour que lõunivers corresponde 

mieux ¨ lõid®e que vous vous en faites.  

 

Lõhistoire 
 

Aussi loin que remontent l es épais 

grimoires de la bibliot hèque de Poudlard, 

les sorciers ont exist é. Certains 

chercheurs avancent que déjà, aux temps 

préhistoriques, les sorciers, que l õon 

appelait alors des chamans, dirigeaient  

les tribus. Evidemment, il est assez 

difficile de sõen assurer, lõarch®ologie 

classique ne révélant rien de la nature 

magique des fossiles et le ministère de la  

Magie sõarrangeant pour que lõon ®gare les 

restes d e créatures mythologiques 

comme les dragons, les  centaures ou les 

trolls. Cõest dans lõantiquité que les 

sorciers ont commencé à se rassembler 

et à avoir leur propre histoire. Jusque-là, 

soit ils existaient au su et au vu de tous, 

soit ils sõisolaient pour sõadonner aux 

études de nouvelles formes de  magie ou 

pour approfondir leur savoir des 

sor tilèges existants. Une sorcière 

particuli èrement célèbre de cette 

époque sõappelait Circée (1.200 ans avant 

J.C.) et elle avait mauvaise réputation.  

En Angleterre , les sorciers ont toujours 

été bien accueillis  ð du moins par leurs 

pairs, et cõest sur lõîle de Grande 

Bretagne que sõorganisa la première 

véritable société parallèle. La vi lle de 

Londres fut très tôt, en ce sens, un 

exemple du genre, réservant certains 

quartiers, isolés par magie, aux sorciers 

afin  quõils puissent aller et venir 

librement et exercer leur art sans pour 

autant susciter lõire ou la curiosit® des 

foules pr ofanes. Des traces de 

commerces tenus par des sorciers 

remontent en effet aussi loin que 

quelques siècles avant J.C. (ce serait 

notamment le cas de la boutique de 

baguettes magiq ues Ollivander ð mais il 

est de coutume pour les boutiques 

traditionne lles de tricher un peu sur leur 

ancienneté).  

Vers le cinqui¯me si¯cle de notre ¯re, lõun 

des plus puissants sorciers que la Terre 

ait jamais portés , Merlin, faisait 
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littéralement la pluie et le beau temps 

comme dans les légendes arthuriennes, 

en compagnie de Morgane, dite « la fée ». 

Cõ®tait lõ©ge dõor de la sorcellerie,  avec 

lõinvention des sorts les plus puissants et 

la naissance de la métamagie, à savoir la 

magie ayant pour support la magie elle-

même. Beaucoup de théories,  de 

philosophies et dõ®coles de magie puisent 

leurs sources à cette époque bénie pour 

tous les sorciers. Sur le continent, p ar 

contre, les sorciers étaient de moins en 

moins bien perçus, victim es de la jalousie 

populaire et dõune certaine forme de 

diabolisation que lõon devait aux chefs 

religieux de lõ®poque. 

 

 
 

Cõest aux alentours du 10e si¯cle que 

quatre  sorcier s et sorcières 

part iculièrement puissants, Godric 

Gryffondor, Rowena Sergaigle, Helga 

Poufsouffle et Salazar Serpentar d 

fond¯rent lõ®cole de magie la plus 

prest igieuse du monde, le collège de 

Poudlard. Il s édifièrent un château au 

nord de lõAngleterre qui serait un endroit 

de neutralité et de paix pour tous les 

sorciers.  

Chaque fondateur créa sa « maison » au 

sein du château et sõoctroyait le droit de 

choisir les étudiant s qui seraient appelés 

à suivre les cours au sein du collège sous 

les couleurs de leur mais on, ce en 

fonct ion des qualités que chaque 

fondateur valorisait le plus.  

Gryffon dor prit les étudiants les plus 

courageux, Serdaigle les plus érudits, 

Poufsouffle les plus généreux tandis que  

Serpentar d invita les étudiants les plus 

ambitieux.  

Cõest ¨ peu près à cette date aussi que les 

balais ont commencé à être util isés 

comme moyens de tr ansport pour les 

sorciers, bien quõils ne se soient pas 

révélés des plus confortables.  

Vers la fin du 10e siècle, une fracture 

important e divisa les membres 

fondateurs de Poudlard. Salazar 

Serpentard sõopposa aux autres maîtres 

de lõécole en prétendant que seuls les 

sorciers issus de bonnes familles , lisez de 

familles de sorciers pouvant remonter 

sur plusieurs générations, avaient le d roit 

de sõinscrire ¨ lõ®cole de magie. Le 

r ésultat de cette dispute fut le départ 

de Serpentard, bi en quõil ait laiss® 

derrière lui plusieurs mauvaises 

surprisesé 

Un autre destin funeste attendait lõune 

des fondatrices  de Poudlard, Rowena 

Serdaigle. Apr¯s quõelle ait dérobé le 

diadème de sa propre mère, el le prit la 

fuite vers lõAlbanie où elle fut cepe ndant 

retrouvée et assassinée par un certain 

Baron Sanglant, qui, éconduit , se donna la 

mort peu de temps après. 

LõEurope connut alors un âge sombre sous 

le règne de lõInquisition et bien des gens 

furent brûlés vifs, convaincus de 

sorcellerie.  
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Il nõy eut, ironiquement, que très peu de 

véritables  sorciers brûlés, car ces mêmes 

sorciers us aient de sortilèges pour ne pas 

être pri s et, le cas échéant, pouvaient 

adoucir l a chaleur des flammes. Un grand  

nombre de Moldus furent cependant 

exécutés sans comprendre pourquoi.  

Cõest vers cette ®poque que fut fond® le 

Conseil des Sorciers, une institution à 

portée un iverselle dont le rôle était de 

règlementer lõusage de la magie et de 

gérer les relations  entre le monde des 

sorciers et celui des Moldus. Au fur et à 

mesure de son implantation, il sõentoura 

de plus en plus de secrets pour 

finalement estimer quõil valait mieux pour 

les sorciers comme pour les Moldus que 

les deux mondes ne se rencontren t plus, 

sauf e n haut lieu, pour codifier une 

cohabitation inévitable. Le Conseil avait 

aussi pour but de mettre de lõordre dans 

les différentes formes de magie et de 

défin ir certains concepts de manière 

universell e. Ainsi, sous la présidence de 

Burdock Muldoon, le concept dõ°tre « 

intelli gent » fut limité aux créatures 

douées de parole et marchant sur deux 

pattes. Que lques années plus tard, 

Elfrida Clagg révisa ce jugement en 

indiquant que toutes les cr éatures 

pouvant parler de façon inte lligible 

étaient des êtres dits « intelligents ».  

Pendant ce temps, le monde des sorciers 

continuait dõ®voluer. Au 11e siècle, par 

exemple, on rapporte les premiers 

matches de ce qui allait  devenir le 

Quidditch, le sport favori des sorciers 

qui se joue en volant sur  des balais et 

avec plusieurs balles aux rôles  bien 

définis. Au 13e siècle, le Tournoi des 

Trois Sorcier s fut officialisé, opposant 

les représ entants de trois grandes écoles 

européennes : Beauxbâtons, Durmstrang 

et bien entend u Poudlard. Ce tournoi 

consacre depuis le meill eur sorcier des 

trois écoles au cours dõ®preuves parfois 

très dangereuses.  

Plusieurs inventions magiques furent 

appliquées au monde des Moldus dans des 

domaines aussi variés que la chimie, la 

médecine et la mécanique. 

En 1692, le sommet de la Confédération  

Inte rnationale des Sorciers eut lieu et  

des mesures furent prises pour protéger 

un grand nombre dõesp¯ces dõorigine 

magique qui ét aient menacées 

dõextinction des ïuvres des Moldus dont 

la principale réaction face aux choses 

quõils ne comprennent p as ou qui leur font 

peur est la destruction massive.  

Au 18e siècle, lõAngleterre assista ¨ une 

révolte des Gobelins, rendus furieux par 

la traque systématique dont ils faisaient 

lõobjet de la part des Moldus. Les 

Gobelins étant peu  populaires, même au 

sein de la famill e des sorciers, ils avaient 

été « oubliés » par la Confédération  

Internatio nale des Sorciers. Lõerreur fut 

réparée et l es troubles cessèrent, mais 

cet événement explique sans doute le 

caractère hargneux des Gobelins, même 

aujourdõhui.  

Cette même Confédéra tion interdit 

lõ®levage des dragons, pour assurer la 

sécurité de ceux-ci comme celle des 

Moldus et des sorciers.  

Ce nõest quõen 1750 que fut ®dict®e la loi 

« 73 » du code international des sorciers 

visant à instaurer dans chaque pays un 

ministère de la Mag ie, charg® dõ®dicter 

les lois concernant la cohabitation avec 

les Moldus et lõusage de la magie en 

dehors des espaces réservés aux 

sorciers. Dans le courant du 19e siècle, 

une guerre opposa plusieurs clans de 

géants et causa la quasi-dispar ition de 
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lõesp¯ce. Dans le m°me temps, la 

définition dõ°tre ç intelligent è sõ®tendit 

aux créatures capables de comprendre u n 

langage parlé. Ce fut aussi à cette époque 

que le Tournoi des Trois Sorciers fut 

suspendu, en raison du trop grand nombr e 

de décès accident els survenus durant la 

tenue de lõ®preuve. 

En 1875, une loi fut édictée interdisant 

aux jeunes élèves des écoles de magie de 

pratiquer leur  art en dehors de lõenceinte 

de leur  école. Trop de jeunes sorciers 

inconscient s menaçaient en effet le 

secret de lõexistence des sorciers dès 

quõils sortaient de lõ®cole et quõils 

rentraient dans leurs familles.  

Durant le 20e siècle, de nombreux 

événements concernant des personnages 

tels que Lord Voldemort ou Albus 

Dumbledore eurent lie u, mais nous les 

narrerons plus ta r d en évoquant chaque 

personnage individuellem ent. Les deux 

guerres mondiales secouèrent fortement 

le monde des sorciers comme celui des 

Moldus et de nombreux utilisateurs de 

magie choisirent de défendre lõun ou 

lõautre camp. Ce fut une ®poque troublée 

où les sorciers aidèrent les armées du 

mieux quõils pouvaient tout en préservant 

le secret de leur art. Albus Dumbledore 

prit une part acti ve dans la victoire des 

Alliés, triomphant a u terme dõun duel de 

magie dõun puissant sorcier allemand, le 

mage noir Grindelwald. 

 

La saga de Harry Potter 
 

Le jeune Harry Potter fut rendu célèbre 

dans le monde des sorciers à la suite 

dõune s®rie dõ®v®nements tragiques dont 

la sombre empreinte marque encore les 

esprits à  lõheure actuelle. Pour bien 

comprendre cette histoire, il faut 

remonter au début du 20 e siècle, en 1926, 

où un certain Tom Elvis Jédus or vint au 

monde. Son père, Tom Jédusor, ava it été 

pendant plusieurs années ensorcelé par 

sa mère, Mérope Gaunt, qui utilisait sur 

lui des philtres dõamour. Un jour, elle 

voulut  connaître une relation qui ne soit 

plus basée sur la duperie et cessa de 

faire boire à son compagnon le philtre 

trompeur.  

 

 
 

Celui-ci, fur ieux, laissa tomber sa 

compagne et leu r enfant. Mérope mourut 

la même année, envoyant de fait  son 

jeune fils à lõorphelinat. Cõest l¨ quõAlbus 

Dumbledore, ayant décelé e n lui un 

puissant sorcier, vint le trouve r pour 

lõenvoyer ¨ Poudlard, en 1938. 

La vie du jeune Tom Elvis Jédusor fut une 

succession dõactes obscurs et secrets, de 

vengeance et de t ourments. Au fil du 

temps, le promet teur élève de 

Serpentard devint une menace pour 
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lõ®quilibre du monde des sorciers, 

revendiquant sans cesse plus de pouvoir 

et dõautorit® sur ses semblables. 

Après la deuxième guerre mondiale, de 

nombreux clans se formère nt au sein de 

la confrér ie et ce furent des années bien 

sombres pour lõAngleterre magique. 

Jédusor prit le nom de Lord Voldemort et 

réunit ses adeptes ð t ous des mages noirs 

ð autour du culte de sa  propre personne. 

Une prophétie fut émise qui indiquait 

quõun certain jeune garçon à naître a llait 

conduire Celui -dont -on-ne-peut -dir e-le-

nom à sa perte. Pendant ce temps, 

conscient de sa puissance, Lord 

Voldemort engrangeait ses partisans, 

recourant à l õassassinat pour punir ceux 

qui refusaient de le rejoindre. E n 1981, le 

régime de te rreur imposé par la lutte 

entre les forces du bien et les forces du 

mal au sein du monde des sorciers était à 

son apogée et beaucoup craignaient que 

Voldemort ne lõemporte d®finitivement. 

Cõest alors que le seigneur des ténèbres, 

comme on lõappelait alors, se rendit chez 

James et Lily Potter,  deux puissants 

sorciers quõils voulait convaincre de le 

rejoindre. Essuyant leur refus,  il les tua 

sans autre forme de procès, mais en 

voulant également supprimer le jeune 

enfant du couple, Harry , Lord Voldemort 

f ut terrassé par la puissance de lõamour 

que portait Lily Potter à son enfant.  

Le monde des sorciers venait, par 

miracle, dõ°tre d®barrassé du plus 

terrible mage noir de tous les temps, 

mais pleurait la mort du couple Potter. Le 

bruit se r épandit selon lequel leur fils, 

Harry Potter, à peine âgé dõun an, avait 

causé la perte du seigneur des ténèbres , 

réalisant ainsi la prophétie. Harry fut  

confié à ce qui lui restait de famille, la  

sïur de sa m¯re et la famille Dorsley, 

des Moldus. Le héro s de toute la 

confrér ie des sorciers vécut alors des 

années de tris tesse au sein dõune famille 

qui refusait d e voir en lui autre chose 

quõun monstr e de foire. Harry ne fut 

jamais infor mé par des Dorsley de sa 

nature profonde ni de lõexistence du 

monde des sorciers jusquõ¨ ce que, ¨ lõ©ge 

de onze ans, il finisse par être inscrit à 

Poudlardé 

 

 
 

Harry véc ut de nombreuses aventures 

dans le plus prest igieux des collèges de 

magie du monde mais il fut à nouveau 

confron té à Lord Voldemort qui, comme 

beaucoup le cr aignaient, nõ®tait pas mort 

mais simplement t erriblement affaibli. La 

sombre volonté du s eigneur des ténèbres 

avait juré de se venger de son humiliation 

et des années sombres se profilaient à 

nouveau. 

Plus dõune fois, Harry et ses compagnons 

déjouèrent les plans du sinistre mage noir 

jusquõ¨ une ultime confrontation. Ayant 

réussi à rendre Lord Voldemort mortel,  

Harry ren voya sur son ennemi un puissant 

sort de mort qui terrassa définitivement  

Tom Elvis Jédusor , ramenant la paix et 

lõespoir dans le monde des sorciers.  
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Aujourdõhui 
 

Le monde des sorciers ne sõest pas encore 

parfaitement remis de ce dernier 

affronteme nt et des poches de 

dissidents, nostalgiques de la terreur 

inspirée par Lord Voldemort ou 

simplement désireux de prendre sa place 

comme seigneurs des ténèbres, 

continuent de menacer le fragile 

équilibre i nstauré par Harry Potter et 

ses compagnons. Mais il faudra sans aucun 

doute du temps avant  que quelquõun 

dõaussi puissant que Voldemort ne 

réussisse à représenter un danger 

insurmontable pour la confrérie. Bien des 

mystèr es restent cependant à élucider 

dans les couloirs de Poudlard et la nature 

des sorciers, comparables à celle des 

Moldus, poussera toujours certains à en 

vouloir toujours plus. Chaque  année, de 

nouveaux élèves débarquent du Poudlard  

Expre ss et sont confrontés à une vie 

magique pour la première fois, et si aucun 

dõeux nõest aussi célèbre que Harry 

Potter, tous r°vent dõun jour le devenir. 

 

Histoire de Poudlard 
 

On lõa lu plus haut, la fondation de 

Poudlard remonte au 10e siècle de notre 

ère et est  lõïuvre de quatre sorciers 

très puissants :  Godric Gryffondor, 

Rowena Serdaigle, Helga Poufsouffle et 

Salazar Serpentard. La  motivation de ces 

quatre sorciers était  dõoffrir aux enfants 

des sorciers une  éducation lib re, ¨ lõabri 

de la vindicte des  Moldus qui 

considéraient alors les choses  magiques 

comme des manifestations du  pouvoir du 

Diable. Jamais au monde, sans doute, 

endroit ne fut si empreint  de magie que 

ce vieux château isolé sur un pic rocheux  

surplombant un lac dõeau sombre, dans le 

nord de lõAngleterre. Des sortil¯ges tr¯s 

puissants furent jetés pour le rendre  

invisible aux Moldus qui passeraient à  

proximité, pour protéger ses murs des  

affres du temps, pour assurer la sécurité 

de ses élèves et de ses profess eurs, pour  

lõagrandir artificiellement ou pour le 

conformer aux désirs de ses occupants  

successifs. Le château entier a dû être  

ensorcelé un millier de fois au cours des  

siècles. Le vécu magique de Poudlard est 

à ce point riche quõil est devenu 

impossible dõen dresser un plan, sauf des 

extérieurs. Ses  couloirs changent sans 

cesse de longueur, ses pièces changent 

de place et il a fallu  déployer une grande 

énergie magique pour assurer aux salles 

de classe et aux dortoirs  des élèves ou 

aux salles communes un emplacement 

permanent. Des escaliers  monumentaux 

se déplacent selon leur bon  vouloir, des 

pièces secrètes apparaissent à  qui sait 

les demander, des tunnels sõouvrent par 

hasard dans les murs et sõenfoncent dans 

les profondeurs de la terre vers des  

secrets o ubliés. Des portes apparaissent 

qui ne donnent sur aucune salle et 

dõautres salles attendent désespérément  

une porte  pour quõon les trouve. Il ne fait 

pas lõombre dõun doute quõun sorcier 

pourrait passer sa  vie dans le château 

sans en percer le  millième des secrets. 

Chaque décoration, chaque armure sur 

pied, chaque tableau,  chaque tapisserie, 

chaque chandelier a sa propre histoire, et 

certains se plaisent à la  raconter à qui 

veut bien lõentendre. 

Si Poudlard est aujourdõhui un havre de 

paix relativement séc uris®, il nõen a pas 
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toujours  été ainsi et nul ne sait quels 

secrets sont  encore camouflés derrière 

les vieilles  pierres ou dans des salles 

secrètes du  ch©teau. Ce que lõon sait, 

cõest que peu de temps après son 

inauguration au 10e siècle,  les quatre 

membres fondateurs de lõ®cole 

sõoppos¯rent en une farouche querelle qui 

précéda le départ de Salazar 

Serpentard.  Les termes de la dispute 

tournaient autour  de la sélection des 

étudiants en magie. Le  patron de la 

maison Serpentard maintenait  que seuls 

les enfants issus de familles au  sang pur, 

lisez de familles de sorciers ne  sõ®tant 

jamais mélangés à des Moldus, avaient le 

droit de recevoir la meilleure  éducation. 

Les trois autres membres  refusèrent 

cette condition, estimant que les  enfants, 

quõils soient issus de familles de  Moldus, 

de Sorciers ou de couples mixtes,  

devaient avoir les mêmes chances  

dõapprendre la magie car ils ®taient tous 

des sorciers dõ®gale valeur. Avant dõ°tre 

exilé  hors de lõenceinte du ch©teau, 

Serpentard y  creusa une salle appelée la 

Chambre des Secrets et y laissa un 

basilic, une affreuse  créature 

serpentine, dont le rôle était de  

sõattaquer aux sorciers impurs. On sait 

comment Harry Potter et ses amis  

déjouèrent ces plans sinistres depuis 

lors.  

Mais peut -être Salazar Serpentard a -t - il  

laiss® dõautres petits souvenirs comme 

celui- là dans les couloirs et les sous -sols 

du château de Poudlard.  

Lõ®cole compte quatre maisons portant 

chacune le nom de lõun des membres 

fondateurs. Chaque maison accueille des  

étudiants répondant aux qualités  que son 

patron favorisait plus que les autres. 

Ainsi,  les élèves de Gryffondor sont les 

plus courageux, ceux de Serdaigle sont 

les plus érudits, ceux de Poufsouffle les 

plus généreux et, enfin, ceux de 

Serpentard les  plus ambitieux.  

 

 
 

Si autrefois, cõ®taient les  membres 

fondateurs qui choisissaient eux -mêmes 

les étudiants appelés à suivre leur  

enseignement, cõest d®sormais le vieux 

Choixpeau magique qui se charge de 

répartir  les nouveaux venus dans les 

quatre maisons,  en sondant leur esprit et 

en y décelant les  capacités qui favorisent 

lõaccession ¨ lõune ou lõautre des maisons. 

Ce Choixpeau ne se trompe jamais, mais il 

est possible  dõinfluencer son choix si on 

est  particulièrement déterminé et si ses  

intentions sont pures. Outre les résultats  

obtenus par chaque élève à ses examens 

de fin dõann®e, chaque maison se livre une 

compétition pluridisciplinaire au cours de  

lõann®e acad®mique : la Coupe des Quatre 

Maisons. Certains critères régissent  

lõattribution de points ¨ chaque maison en 

fonction des act ions ou des 

performances de  chaque élève. De bonnes 

réponses données aux cours, des 
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victoires de lõ®quipe de Quidditch, une 

attitude exemplaire ou des  actes de 

bravoure valent des points à la  maison des 

élèves qui en sont les auteurs.  

Mais lõinverse est aussi vrai : des 

réponses idiotes, des infractions au 

règlement de  lõ®cole, des actes 

délictueux ou nuisibles  peuvent coûter 

des points à la maison des  contrevenants. 

Cette compétition est  appelée à 

renforcer le sentiment  dõappartenance ¨ 

un groupe et à forc er  chaque élève à faire 

attention à son  prochain. Les plus forts 

aideront les plus  faibles et les plus sages 

empêcheront les  plus sots de faire des 

bêtises.  

Un grand nombre de personnalités se 

sont  succédées à Poudlard, que ce soit 

sur les  bancs des élèves ou sur lõestrade 

des professeurs. Cõest sans doute ce qui 

en fait  lõ®cole la plus prestigieuse du 

monde de la magie. Le regretté 

professeur Albus  Dumbledore fut sans 

doute le plus grand  sorcier quõait compt® 

le collège, mais il ne  faut pas oublier non 

plus que cõest l¨ que Voldemort, le 

seigneur des ténèbres, a fait  ses classes 

sous le nom de Tom Elvis Jédusor. Harry 

Potter, bien entendu, est  devenu lõune des 

célébrités locales, mais on  ne compte plus 

les grands sorciers qui ont  laissé leur 

trace dans l es couloirs de  Poudlard. 

Certains, même après leur mort,  

nõh®sitent dõailleurs pas ¨ y revenir et ¨ 

rejoindre la communauté nombreuse des  

fant¹mes de lõillustre ®difice. Ces 

fantômes,  sõils prennent un malin plaisir ¨ 

effrayer les  nouveaux venus, font part ie 

des meubles à Poudlard et sont 

g®n®ralement dõexcellente compagnie, 

m°me sõils peuvent lasser ¨ force de 

raconter leurs petits problèmes  

spirituels ou la façon dont ils sont morts.  

Certains fantômes jouent même un rôle 

en vue au collège, comme ce vieux 

professeur  dõHistoire de la magie qui 

sõest un soir endormi au coin du feu et est 

parti donner  son cours le lendemain, sans 

se rendre  compte quõil ®tait mort pendant 

la nuit.  

 

 
 

Il nõexiste a priori quõun seul chemin 

menant à Poudlard, et ce chemin est un e 

voie ferrée.  Le Poudlard Express part de 

la gare de  Kingõs Cross Station, ¨ Londres, 

voie 93/4. Il  est bien entendu possible de 

suivre le train,  comme le firent Harry 

Potter et Ron  Weasley, à bord de tout 

autre véhicule  assez rapide pour ne pas 

se laisser semer,  mais aucune route ou 

aucun sentier ne  m¯nent ¨ lõenceinte du 

château. Les rares  promeneurs à 

arpenter les collines et les  forêts de la 

région seront victimes de  plusieurs 

sortilèges qui leur feront  rebrousser 

chemin. Si par hasard un Moldu  parvenait 

en vue du château, il ne verrait que  ruines 
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désolées et inhospitalières et  

ressentirait au plus profond de son être 

le désir de faire demi -tour. Les 

sortilèges qui  protègent le château sont 

tellement  puissants quõils emp°chent 

certains moyens  de locomotion magiques 

de fonctionner,  comme par exemple la 

poudre de cheminette.  

 

Le château de Poudlard est comme assis 

au sommet dõun pic rocheux, au bord dõun 

lac à lõeau sombre. A faible distance, une 

forêt  appel®e la For°t Interdite sõ®tend. 

En fait  de nom, cõest surtout sa 

réputation et le fait  que les règlements 

de lõ®cole interdisent aux ®l¯ves de sõy 

rendre non accompagnés qui lui  ont valu 

ce sobriquet. Elle est, il est vrai,  peuplée 

de créatures parfois dangereuses  comme 

des loups-garous ou des araignées 

g®antes, des centaures et dõautres 

animaux magiques. 

Le lac lui -même est 

riche dõune vie 

étonnante. En vue du 

château se trouve  

également un stade 

de Quidditch où se  

déroulent les 

entraînements et 

les matches  des 

équipes des quatre 

maisons. Le stade 

nõest pas tr¯s grand 

et il nõaccueille que 

rarement des 

rencontres 

professionnelles.  

Le village de Pré -au-

Lard est lõun de ces 

rares villages 

exclusivement 

peuplés de sorciers. 

Il se situe à 

quelques heures de 

marche à peine de 

Poudlard et a été  

construit  par des 

étudiants et des  

professeurs de 

lõ®cole afin dõoffrir 

un peu de 

distraction à chacun en dehors des murs 

du collège. Chaque année, durant les 

vacances de noël, les élèves de troisième 

année y sont conduits afin dõacheter des 
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bonbons ou des gadgets magiques. La 

région étant, en hiver,  particulièrement 

neigeuse, cela donne lõoccasion de belles 

promenades dans la nature blanchie par 

lõhiver. Les ®l¯ves plus vieux peuvent 

profiter de leurs temps libres  pour sõy 

rendre quand bon leur semble. On  leur y 

réserve toujours bon accueil.  

A lõint®rieur, le ch©teau est dot® de 

toutes  les commodités nécessaires à sa 

fonction.  Outre la grande salle dans 

laquelle se déroulent les festins comme 

les repas du  quotidien, toujours décorée 

par magie et  nettement plus grand e à 

lõint®rieur quõil nõy para´t de lõext®rieur, 

chaque maison dispose de son propre 

dortoir, compos® dõune salle commune et 

de deux ensembles de chambres  

séparées pour les garçons et pour les 

filles.  On compte de quatre à six lits par  

chambrée.  

Chaque professeur dispose dõun bureau et 

dõune salle de classe attitr®e, mais le 

corps professoral peut se réunir quand  

bon lui semble dans la salle des 

professeurs.  Le directeur de lõ®cole 

compte lui aussi un bureau qui lui sert 

dõappartements et qui se transmet d e 

génération en génération de  direction.  

Il y a bien entendu plusieurs  toilettes 

dont certaines sont abandonnées,  

plusieurs salles de cours vides, plusieurs  

pièces servant à entreposer le matériel 

et  toute une série de couloirs aux 

longueurs variables, dõescaliers plus ou 

moins retors,  de pièces vides et obscures 

et de passages secrets.  

On compte aussi, dans lõenceinte du 

collège, plusieurs serres où poussent les  

plantes nécessaires à la confection de  

potions ou aux cours de botanique 

magique. 

Il y a auss i une volière où les hiboux 

postaux  se reposent entre deux 

messages, une infirmerie où sont soignés 

les étudiants  malades, blessés ou 

ensorcelés, une bibliothèque aux 

rayonnages extensibles  dot®e dõune 

réserve spéciale où sont rangés  les 

ouvrages les plus rares et les plus  

dangereux et encore bien dõautres lieux 

fonctionnels.  

Une vieille cabane en lisière de  la forêt 

abrite le garde -chasse faisant  fonction.  

 

 
 

Les cours 
 

De nombreux cours sont donnés dans les  

classes de Poudlard, et une petite 

quantité à  lõext®rieur. En premi¯re et 

deuxième année, le cursus est imposé et 

tous les étudiants  doivent suivre tous les 

cours. A partir de la  troisième année, des 

cours à options sont  proposés et chaque 

étudiant doit faire son  choix en fonction 

de la carrière à laq uelle il  se destine. 

Cõest souvent un choix compliqu® et 

déterminant. En sixième et en septième  

année, ce sont les résultats obtenus lors 

des B.U.S.E. (Brevets Universels de 

Sorcellerie  Elémentaire) qui déterminent 

à quels cours lõ®l¯ve a acc¯s. Il arrive que 

lõun ou lõautre cours soient prodigués 

moyennant un petit  supplément financier, 

comme le cours dõApparition, en sixi¯me 

ann®e dõ®tudes. Une liste des principaux 

cours fait suite, mais il  est possible que 
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de nouveaux cours viennent  sõajouter ¨ 

cette lis te chaque année. 

 

Apparition :  Contre une somme de 12 

gallions, la monnaie des sorciers, le 

ministre de la Magie lui -même enseigne 

lõart des apparitions aux élèves de 

sixi¯me ann®e. Cõest un cours optionnel 

dõune dur®e de douze semaines. Son 

propos est dõenseigner des sortil¯ges 

capables de faire apparaître des choses 

à partir du néant.  

 

Arithmancie :  Les Moldus appellent cela 

la numérologie, ou lõ®tude du caract¯re 

magique des nombres. LõArithmancie 

enseigne lõart de lire les secrets enfouis 

dans les amas de chiffres et  de nombres, 

de décoder les formules  numériques. Le 

cours a la r®putation dõ°tre difficile, 

principalement en raison de ses  devoirs, 

consistant au remplissage de grilles  

num®riques. Cõest un cours ¨ option 

proposé à partir de la troisième année. 

 

Astronomie :  Ce cours est prodigué à 

minuit au sommet de  la Tour 

dõAstronomie du coll¯ge. Il apprend aux 

élèves à cartographier le ciel étoilé ainsi  

que les noms magiques des étoiles et des  

planètes, ce qui peut servir dans le cadre 

de la concoctio n de nombreuses potions 

ou dans la préparation de certains 

sortilèges et  enchantements. Ce cours 

accompagne les étudiants pendant tout 

leur cursus.  

 

Charmes et sortilèges :  Pour une raison 

obscure, les étudiants  préfèrent appeler 

ce cours « sortilèges ». Le professeur 

Flitwick, qui en a la charge,  enseigne 

cependant bien des charmes ET  des 

sortilèges, bien que personne ne  

remarque la diff®rence. Cõest ¨ ce cours 

que les élèves apprennent à lancer des 

sorts de  plus en plus complexes. Jusquõen 

cinquième année, ces sorts nécessitent 

lõusage dõune baguette magique et la 

prononciation  correcte dõune formule 

magique. A partir de  la sixième année, on 

aborde les sortilèges  non verbaux. Ce 

cours fait partie du tronc  commun et est 

obligatoire.  

 

Cours de potions :  Lõart subtil de la 

conception des potions et  des filtres  est 

un cours important,  enseigné depuis la 

première année de cours.  On y apprend à 

lire les recettes de potions  de plus en 

plus complexes, à tout savoir sur  les 

ingrédients (où on les trouve, à quoi  ils  

ressemblent, comment les pr®pareré) et 

la façon de les accommoder. Voilà pour la  

partie théorique. La partie pratique 

consiste  à suivre à la lettre la conception 

dõune potion en classe. 

 

Défense contre les forces du mal :  Ce 

cours a sinistre réputatio n et les  

professeurs qui lõont tenu au cours des 

années ont souvent mal tourné. La 

situation  semble sõ°tre r®tablie apr¯s la 

victoire de  Harry Potter sur Lord 

Voldemort, mais  t®moigne du fait quõil est 

difficile de  sõapprocher trop pr¯s du c¹t® 

obscur de l a magie sans en rapporter 

quelque chose. Cõest toutefois un cours 

important qui consiste à  préparer les 

élèves à se défendre contre les  dangers 

inh®rents au monde de la magie, quõil 

sõagisse des cr®atures nuisibles ou des 

sortil¯ges offensifs. On lõenseigne dès la 

première année.  

 

Divination :  Les cours de divination 

visent à apprendre  aux élèves à prédire 
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lõavenir de diff®rentes façons : lire dans 

le marc de café, dans les  lignes de la 

main, dans la disposition des  osselets, 

dans les entrailles, dans les  ®toilesé 

Enseigné à partir de la troisième  année 

comme cours optionnel, il est très  prisé 

des étudiants. Il est à préciser que les  

questions dõexamen, par exemple, sont 

protégées de toute forme de divination 

par  les professeurs de Poudlard.  

 

Etude des Mold us :  Ce cours à option est 

peu prisé par les  ®tudiants et on nõy a 

jamais vu un étudiant  de Serpentard. On 

y apprend à décoder la  société des 

Moldus, leurs eus et coutumes,  la façon 

dont ils vivent et comment ils  

parviennent à survivre sans faire usage 

de la magie. Ce cours est enseigné à 

partir de la  troisième année.  

 

Herbologie :  Lõart subtil de la botanique 

magique est enseigné dans les serres du 

château où poussent différentes espèces 

végétales aux  propriétés étonnantes. On 

y apprend à reconnaître, à so igner, à 

traiter et à  exploiter les différentes 

plantes magiques du monde des sorciers. 

De nombreuses plantes entrent dans la 

composition des  potions, par exemple. 

Cõest un cours obligatoire enseigné dès la 

deuxième année. 

 

Histoire de la magie :  Contrairement à 

ce que son nom indique, ce cours ne se 

limite pas ¨ lõapprentissage des origines 

de la magie, mais il dresse un plan  détaillé 

de lõhistoire du monde de la magie depuis 

ses origines jusquõ¨ nos jours. On y 

apprend les différentes évolutions et  

révolutions sociologiques, politiques et  

culturelles du monde des sorciers, les 

noms des grands sorciers les dates 

importantes  comme celle de chaque tenue 

de la Confédération Internationale des 

Sorciers.  Le cours est lõoccasion pour les 

étudiants de  somnoler doucement entre 

deux autres  cours, tout ce qui est dit en 

classe se trouvant généralement dans le 

livre de  cours. Lõhistoire de la magie est 

enseignée dès la première année.  

 

Leçons de vol :  Voler sur un balai 

demande tout de même un  certain 

apprenti ssage. Les leçons de vol sont  

prodiguées dès la première année et font  

office de cours de gymnastique pour les  

®l¯ves de Poudlard. Cõest au cours de ces 

s®ances que lõon rep¯re les candidats 

éventuels aux équipes de Quidditch. Il va 

de soi que le cours est  enseigné à 

lõext®rieur des bâtiments, le long des 

remparts du  château. Certaines années, 

les professeurs  en charge enseignent à 

voler sans balai.  

 

Lecture des runes anciennes :  Ce cours 

donne aux ®l¯ves lõoccasion dõapprendre ¨ 

lire et ¨ retracer lõancien alphabet de la 

magie, les runes. Ces symboles 

constituent la plupart des récits  écrits 

des temps anciens et un grand nombre  de 

formules sont encore rédigées en runes.  

Ce langage, inspiré des runes 

scandinaves, a été inventé pour éviter 

aux textes magiques  dõ°tre lus par des 

Moldus ou par des sorciers  peu instruits. 

Il nõest enseign® quõ¨ partir de la 

troisième année.  

 

Métamorphose :  On apprend à ce cours à 

métamorphoser un  objet ou un être 

vivant en quelque chose dõautre, et tout 

de suite après à lui rendr e sa forme 

initiale. Cõest un cours important, 

enseigné dès la première année.  
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Soins aux créatures magiques :  Ce cours 

nõappara´t pas chaque ann®e dans la liste, 

mais lorsque cõest le cas, peu dõ®tudiants 

sont motivés pour le suivre. Il a  la 

r®putation dõ°tre dangereux. Il sõagit dõun 

cours offrant la possibilité aux élèves  

dõapprocher toute une s®rie de cr®atures 

magiques et dõapprendre la fa­on dont il 

convient de les traiter ou de les soigner. 

Les étudiants qui se destinent à une 

carrière de  zoologue magique se doivent 

dõy assister. Il est généralement enseigné 

à partir de la  troisième année.  

 

Voici la liste des cours de première 

année :  

 

¶ Astronomie  

¶ Charmes et sortilèges  

¶ Cours de potions  

¶ Défense contre les forces du mal  

¶ Histoire de la magie  

¶ Leçons de vol 

¶ Métamorphose  

 

Suivie de la liste des cours de deuxième 

année et des années suivantes :  

 

¶ Astronomie  

¶ Charmes et sortilèges  

¶ Cours de potions  

¶ Défense contre les forces du mal  

¶ Herbologie  

¶ Histoire de la magie  

¶ Leçons de vol 

¶ Métamorphose  

 

A ce tronc com mun viennent sõajouter les 

cours à opti on suivants (entre 

parenthèses, lõann®e de cours requise) à 

partir de la troisième année :  

 

¶ Apparition (6e)  

¶ Arithmancie (3e)  

¶ Divination (3e)  

¶ Etude des Moldus (3e)  

¶ Lecture des runes anciennes (3e)  

¶ Soins aux créatures magiques (3e) 

 

Le cursus et les examens  

 

Les études, à Poudlard, se divisent en 

deux cycles. Les trois premières années 

forment le premier  cycle, les quatre 

dernières le second cycle. Au cours des 

trois premières années, les jeunes 

sorciers sont censés app rendre les 

rudiments de la sorcellerie et deveni r des 

lanceurs de sorts sûrs et efficaces. On  

ne leur apprend toutefois rien qui puisse 

faire dõeux des personnages puissants et  

dangereux. En troisième année, en fin de 

premier cycle,  les élèves doivent choisir 

leurs cours à option qui déterminer ont la 

suite de leur cursus. En effet, ce choix  

les entra´ne jusquõ¨ la fin de leurs étud es. 

Au terme de chaque année de cours ont 

lieu des examens, un par matière.  

Il faut obtenir une note sat isfaisante 

dans chaque matière pour accéder à 

lõann®e suivante. En quatrième année, le 

nombre de devoirs et d e travaux 

pratiques sõaccentue, afin de prépa rer les 

élèves aux examens plus ardus de la 

cinquième année. A la fin de la cinquième 

ann®e dõ®tudes, en effet, les examens 

sont remplacés par les B.U.S.E, pour 

Brevets Universels de Sorcellerie 

Elémentaire.  Les B.U.S.E se tiennent 

durant une période de deux semaines et 

comprennent  une épreuve théorique le 

matin et une ®preuve pratique lõapr¯s-

midi. En fin  de parcours, au terme de la 

septième et dernière ann®e dõ®tudes, les 

élèves sont soumis aux A.S.P.I.C, pour 
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Accumulation de Sorcellerie  

Particulièrement Intensive et 

Contraignante. Ces épreuves sont 

réputées pour leur niveau de difficulté 

élevé et offrent aux él èves lõoccasion de 

prouver tout ce quõils ont appris en sept 

ann®es dõ®tudes. 

En première année, les élèves sont donc 

relativeme nt épargnés avec seulement 

sept cours au programme. En deuxième 

année, le cours dõHerbologie vient 

sõajouter ¨ la liste. 

En troisi ème année, chaque élève doit se 

choisir de ux cours à option dans la liste 

proposée et les conserver jusquõ¨ la 

dernière année. Les étudiants 

particulièrement brillants se voient 

accorder le privilège de suivre pl us de 

deux cours à option. Bien entendu, le  

projet pédagogique de Poudlard vise à 

rendr e chaque élève le plus autonome 

possible et la bibliothèque permet à 

chacun dõen apprendre davantage sur le 

monde de la magie ou dõapprendre de 

nouveaux sortilèges. Les  livres contenant 

les sorts les plus dangereux ou le savoir 

interdit sont gardés sous clés dans la 

réserve et des autorisations  spéciales 

sont requises pour y pénétrer.  

Au début de  chaque année, les étudiants 

se voient remet tre une liste contenant 

tout le matériel dont ils doivent disposer  

pour lõannée acad®mique qui sõannonce : 

livres, grimoires, u niformes, baguettes, 

animaux de compagnieé Les balais sont 

fournis par lõ®cole, mais dès la deuxième 

année, les étudian ts qui peuvent se le 

permettre, principa lement ceux qui 

jouent dans une équipe de Quidd itch, 

peuvent sõacheter leur propre balai. 

 

Les clubs de duels 

 

Lõune des vieilles traditions de Poudlard 

est revenue à lõordre du jour alors que 

Harry Potter entamait sa deuxième 

année dans lõ®cole des sorciers. Les clubs 

de duels sont un cours parallèle, donné 

pendant le temps libre des  élèves, 

permettant à de jeunes sorciers de 

sõessayer ¨ un duel de magie. Le duel, 

chez les sorciers, oppose deux 

adversaires armés de leur baguette 

magique. 

 

 
 

Le but est d e jeter un sort qui empêche 

son opposant de continuer le combat. Les 

duels sont extrê mement codifiés et 

même dans la vraie vie, il est rare quõils 

se terminent par la mort de lõun des deux 

adversaires. Au sein de lõécole, le but est 

uniquement de désarmer son adversaire 

ou, pour les étudiants p ar ticulièrement 

doués, de jeter un sort de paralysie ou de 

sommeil de puissance modérée. Le but est 

surtout dõapprendre ¨ se protéger de tels 

sorts et il y a touj ours un professeur 

présent pour sõassurer que tout se passe 

selon les règles de sécurité étab lies. 

Cõest le professeur Gilderoy  Lockhart qui 

avait souhaité le retour des clubs de 

duels à Poudlard, bien quõil nõy ait jamais 

excellé personnellement.  
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Les élèves de Serpentard y prennent 

souvent beaucoup de plaisir et se 

moquent de tous  les élèves qui refusent 

de sõy inscrire.  

 

Poudlard aujourdõhui 
 

Ce jeu de rôle, bien que vous puissiez en 

décider  autrement, prend pour point de 

départ une année académique située une 

dizaine dõann®es apr¯s les ®v®nements 

narrés dans les romans de  Harry P otter. 

Il est do nc possible de prendre quelques 

libert®s avec lõïuvre de J.K. Rowling, 

notamment en ce qui concerne les noms 

des profes seurs de Poudlard. En effet, si 

certains des enseignants cités dans 

lõïuvre romanesque ont pu prendre de 

lõ©ge et donc leur retr aite (même si 

certains sorciers vivent très vieux), 

dõautres sont peut-être morts ou ont  

préféré mettre un terme à leur carrière. 

Pour les besoins du jeu de rôle, il vaut 

mieux que vous puissiez vous départir de 

certaines contraintes puris tes. Imagi nez 

en effet qu e vos joueurs connaissent 

mieux que vous le monde de Harry Potter 

et ne cessent de vous reprocher quelques 

inexactitudes par rapport ¨ lõïuvre 

originaleé Cõest pourquoi nous vous 

proposons, à prendre ou à laisser, les 

noms des nouveaux profe sseurs de 

Poudlard, ainsi quõun bref descriptif de 

chacun dõeux. On part ic i du principe que 

tout le corps professora l a été renouvelé. 

Mais si vous souhaitez conserver lõun ou 

lõautre professeur des romans, libre à 

vous ! 

 

Apparitions ð Monsieur  le ministre de la 

Magie, Chrisley Burningfield  

 

Le cours dõApparitions 

est donné par le 

ministre de la Magie en 

personne, et cõest 

actuelle ment le très 

populaire Chrisley 

Burningfield . Chrisley 

est un sorcier assez 

moyen, mais il dispose dõun grand nombre 

dõappuis aussi bien dans le monde des 

sorciers que da ns celui des Moldus, ce qui 

lui a valu son élection au poste de 

ministre. Fin diplomate, af fable, 

charismatique, il ne lui manque pas grand- 

chose pour frôler la perfectio n. Plutôt 

bel homme, on peut l e comparer  

physiquement à un certain Sean Connery, 

version Octobre Rouge. Dõorigine 

écossaise, lui aussi, il a grandi dans une 

famille d e Moldus mais a fait toutes ses 

classes à Poudlard, fut nommé préfet de 

Gryff ondor puis préfet en chef avant 

dõenseigneré chez les Moldus, au collège 

prestigieux dõEtton. Il sõest illustr® dans 

divers  domaines comme la peinture, la 

littérature et  lõescrime avant de postuler 

au minist¯re. Cõest un homme complet, 

affichant une cinquantaine séduisante.  

Comme il nõest pas un sorci er très 

puissant, il demande souvent lõaide 

dõassistants pour préparer s es cours ð 

dõautant plus que sa fonction ministé rielle 

ne lui laisse que peu de temps à consacrer 

à Poudlard. 

 

Arithmancie ð Monsieur Ercan Yustul  

 

Né à Istambul dans une 

famille  de sorc iers 

renommée, le 

professeur Yustul a été 

exilé de son pays après 

avoir fait usage de ses 
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talents pour empocher le gros lot à la 

loterie européenne. Le ministère turc de 

la Magie lõa pris en grippe, bien que le 

jeune homme, alors âgé de 23 ans, nõait 

jamais été réclamer ses gains. Ses 

talents en arithmancie lui ont valu dõ°tre 

approché par le MI6, les services secrets 

britanniques,  mais lorsque lõorigine 

magique de ses dons fut établie, il fut 

renvoyé en grand secre t vers le ministère 

de la Magie en Grande-Bretagne. Très 

vite, il accepta de rejoindr e le collège de 

Poudlard pour y enseigner son art. Ercan 

Yustul est un professeur p eu bavard qui 

aime à se plonger corps et âme dans ses 

chiffres. Bien souvent, les étudiants qui 

arrivent dan s sa classe tr ouvent une 

énigme mathématique au tableau et 

doivent la déchiffrer avant la fin du 

cours. Parfois, aucun mot nõest prononc® 

jusquõ¨ ce que quelquõun trouve la solution, 

après quoi, le professeur devient 

inta rissable sur la façon dont il fall ait 

procéder. Yustul est un passionné et ceux 

qui trouvent lõarithmancie ennuyeuse 

peuvent sõint®resser ¨ lõint®r°t quõil lui 

porte. Cõest aussi un homme renfermé, qui 

passe pour un solitai re et ce, même au 

sein du corps enseignant. Yustul est 

encore jeune  et plutôt beau gar­on. Il nõa 

pas abandonné ses convictions  religieuses 

et est un musulman pratiquant,  bien que 

mod®r®. Il sõest pris dõamiti® pour les 

élèves de Poufsouffle.  

 

Astronomie ð Madame Yvette Lorgne  

 

Le nouveau professeur 

dõAstronomie sõappelle 

Yvette Lorgne . Cõest 

une jeune femme à 

lõallure s®v¯re et 

stricte, aux cheveux 

blonds noués en un chignon serré. Ses 

yeux sont gris et elle est nyctalope, 

cõest-à-dire quõelle voit de nuit comme en 

plein jour. En contrep artie, elle ne 

supporte pas les lumières tro p vives. Son 

teint trop pâle et ses lunettes de  soleil 

lui assurent auprès des élèves une 

r éputation de vampire, accentuée par le 

fait quõelle sõhabille toujours en noir. 

Yvett e parle avec un accent français 

prononcé. Elle est née à Bordeaux et a 

fa it toutes se s classes ¨ lõ®cole de 

Beauxbâtons. Elle a épousé un sorcier 

anglais, Benjamin Noctis, mais a conservé 

son nom de jeune fille pour e nseigner à 

Poudlard. Elle a une préfér ence marquée 

pour les élèves de Serdaigle.  

 

Charmes et Sortilèges ð Monsieur 

Pemmy 

Fli twick  

 

Pemmy Flitwick est le 

frère cadet de Filius 

Flitwick, lõancien 

titulaire de la chaire 

des Charmes et 

Sortilèges de Poudlard. 

Filius a tenu le poste 

pendant près de 

cinquante ans et cõest donc sans heurt 

que son jeune frère a pris la relève . 

Pemmy Flitwick est atteint, comme son 

frère, de nanisme et lui ressemble 

dõailleurs comme deux gouttes dõeau, bien 

quõils ne soient pas jumeaux. Cõest un 

petit monsieur au sens de lõhumour grand 

comme ça, toujour s un bon mot à la 

bouche et qui encourage toujours  ses 

élèves, même les moins doués. Il a 

conscience de disposer de lõune des 

chaires les plus importantes de lõ®cole et 

comme il enseigne à chaque degré 
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dõ®tude, il nõaime pas se f©cher avec ses 

« enfants ».  Flitwick a également repris 

le poste de titu laire  des Serdaigle, mais 

il ne sera jamais  pris en défaut de 

favoritisme. Sous des dehors plutôt 

frivoles, il jouit dõune grande profondeur 

dõ©me et sait juger quelquõun dõun simple 

regard. Pemmy a grandi ð si lõon peut dire 

ð dans le sud de lõAngleterre et a 

longuement travaillé pour le ministère de 

la Magie où il jugeait de la dangerosit é 

des nouveaux sortilèges. Bien que ceux 

qui ne le connaissent pas peuvent ne pas 

le prendre au s®rieux, ceux qui lõont 

provoqué en duel ne sont généralement 

pas fiers dõen évoquer lõissue. Pemmy 

Flitwick occupe le poste de directeur 

adjoint de Poudlard. 

 

Cours de Potions ð Mademoiselle 

Samantha Brisbane  

 

La succession de 

Sévérus Rogue au 

poste de professeur 

du cours de Potions nõa 

pas été sans heurt. 

Malgré ses penchants 

machiavéliques, le 

professeur Rogue 

était lõun des sorciers les plus doués dans 

ce domaine. Cõest pourquoi seule 

Samantha Brisbane, originaire du Canada, 

pouvait assurer la rel ¯ve. Et lõambiance en 

classe ne sõest pas vraiment r®chauffée. 

Samantha est née à Lynn Lake, Canada, 

dans une famille de Moldus. Elle se rendit 

compte très tôt de sa diffé rence et ses 

parents aussi. Ces derniers i maginèrent 

que leur fille était possédée et  la firent 

interner après avoir dépensé une bonne 

partie d e leur fortune dans des 

exorcismes inutiles. Lorsque, le jour de 

ses onze ans, elle reçut une lettre de 

Poudlard, en Angleterre, ses médecins, 

dont le diagnostic tendait à la trouver 

saine dõesprit mais très étrange, 

consentirent à la laisser partir. Non s ans 

un certain soulagement dõailleurs. Une 

fois au collège de Poudlard, Samantha 

découvrit un univers où elle nõ®tait plus 

considérée comme un monstre ou comme 

envoûtée. Très marquée par sa je unesse 

gâchée, elle en conserva toutefois un 

caractère détestabl e et nõeut que peu 

dõami(e)s durant sa scolarité. Cela lui 

convenait et el le passait le plus clair de 

son temps à ét udier et à parfaire sa 

pratique dans le domaine des sortilèges 

et des potions, pour la plus grande gloire 

de la maison Serpentard. Apr¯s lõ®cole, 

elle tint une boutique de potions et de 

philtres dans lõAll®e des Embrumes. Sa 

réputation et la qualité de ses produits 

®taient telles quõelle fut bi entôt appelée 

à Poudlard pour y transmettre  son savoir. 

Elle nõaccepta pas tout de suite, 

déplorant d e devoir faire face à des 

jeunes gens écervelés qui allaient 

lõassaillir de questions. Elle finit 

toutefois  par céder sous lõinsistance du 

directeur de lõ®cole et rejoignit le corps 

professoral il y a quelques années. 

Samantha est une sorcière qui fait 

honneur ¨ lõimage que les Moldus se font 

de ces dames, en règle générale. Vieille, 

ridée, ratati née, elle ne prend pas le 

temps de sõarranger pour venir enseigner 

et est le sujet de moquerie des plus sots 

des élèves. 

Sa voix chevrotante et son accent 

canadien finissent de t ernir sa popularité 

au sein des élèves, mais tous 

reconnaissent lõefficacit® de sa méthode 

dõenseignement. A chaque préparation, 

elle divise la classe en deux en fonction 
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de la maison de chacun. Le premier 

groupe concocte une potion et le se cond, 

une contre -potion. A la fin du cours, un 

élève est tiré au sort et doit absorber la 

potion puis son antidote. Cõest toujours un 

moment de tension ð surtout pour celui 

que le sort a désigné. Le groupe qui a le 

moins bien travaillé fait perdre des 

point s à sa maison. 

 

Défense cont re les forces du mal ð 

Monsieur Liu Feng 

 

Liu Feng est  issu dõune 

famille de sorciers qui 

remonte au temps de 

lõEmpire du Milieu, 

r®ceptacle dõun 

millénaire de traditions 

et de culture chinoise. 

Cõest un petit monsieur 

à la fin e barbe blanche, dõun ©ge ind®fini, 

aux yeux bridés brillant dõune malice 

infinie. Il ne se départit jamais de sa 

robe jaune décorée de dragons pourpres 

et de son petit bonnet noir incrusté de 

gemmes aux reflets étranges.  

Liu Feng est arrivé à Poudlard sur  base de 

son immense réputation de chasseur de 

monstres, spéc ialisé dans sa lutte contre 

les morts -vivant s. Il aurait parcouru le 

monde, lutt ant contre toutes les formes 

de manifestations du mal. Beaucoup 

disent que cer taines de ses aventures ont 

été secrètement propos®es ¨ lõindustrie 

du cinéma hollywoodien, pour adaptation. 

Bien quõil parle un anglais dõune rare 

qualité, il aime ¨ sõexprimer dans sa 

langue natale pour se traduire  lui-même 

ensuite. « Le son des mots a tout e son 

importance », répète -t - il alors. Liu Feng 

aime faire peur à ses élèves, m°me sõil 

contrôle toujours parfaitement la 

situati on. Il lui arrive de lâcher des 

monstres féro ces en classe, sans avertir 

ses pupilles quõil les tient en laisse. Son 

petit rire en ®nerve d®sormais plus dõun. 

Liu Feng est marié à une sorcière chinoise 

qui vit maintenant à Londres et au sujet 

de laquelle courent bien  des rumeurs, 

notamment quõelle serait u ne morte -

vivante, peut -être une vampire, séduite 

par le chasseur qui avait pour mission de 

la tuer défini tivement. Suite aux 

dérapages commis par quelques-uns des 

précéde nts titulaires de la chaire, le 

professeur  Liu Feng est suivi de près par 

lõensemble des autres professeurs, mais 

tous semblent lui vouer une confiance 

absolue. 

Bien quõil nõait jamais fréque nté Poudlard 

en tant quõ®tudiant, il sõest pris 

dõaffection pour la maison Gryffondor.  

 

Divination ð Madame Silvia Tortelli  

 

Le cours de Divination 

est assuré depuis 

quelques années par 

madame Silvia 

Tortelli, une jeune 

femme dõorigine 

italienne  qui fait rêver 

plus dõun ®tudiant 

masculin à Poudlard. 

Silvia nõa dõitaliennes que les origin es, car 

elle est née à Londres. Issue dõune famille 

de sorciers ayant quitté la Péninsule sous 

Mussolini, elle nõest jamais retournée sur 

le continent, mais les t r aits 

méditerranéens restent fortement 

ancrés en elle. Cõest une beauté au teint 

bronzé, aux longs cheveux noirs et aux 

magnifiques yeux verts. E lle a fait toutes 

ses classes à Poudlard où elle fut une 

élève remarquable et fit gagner de 
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nombreux points à l a maison Serdaigle. 

Elle brilla particulièrement au cours de 

Divination et cõest donc tout 

naturelleme nt que son ancien professeur 

la proposa pour le  remplacer lorsquõil fut 

arrivé ¨ lõ©ge v®n®rable de cent quatre -

vingt -quatre ans. Silvia est un professeur  

dévoué et attentif, mais il  est difficile de 

lui mentir ou de lõattendrir si on nõest pas 

dans son droit.  

Elle a lõhabitude de recevoir des lettres 

enflammées des élèves les plus vieux et 

continue à sõ®tonner du caract¯re 

anonyme de celles -ci (étant donné  sa 

compétence dans la matière enseignée).  

Nul ne sait si elle a quelquõun dans sa vie 

privée, mais celui qui le prouvera se fera 

bien des ennemis à Poudlardé 

 

Etude des Moldus ð Monsieur Arthur 

Weasley  

 

La famille Weasley 

est lõune des plus 

éminente familles  de 

sorciers 

dõAngleterre, bien 

quõils nõaient jamais 

fait partie des plus 

nobles familles du 

royaume. Aussi loin 

que remontent les archives de lõ®cole, il y 

a toujours eu au moins un Weasley à 

Poudlard. Mais cõest la toute premi¯re 

fois quõil y en a un parmi les professeurs. 

Arthur Weasley est  le père de sept 

enfants, Bill, Charlie, Percy, Fred, 

Georges, Ronald et Ginny Weasley. Tous 

ont réussi de brillantes études e t furent 

des membres mémorables de la maison 

Gryffondor. Pendant toutes ces années, 

Arthur Weasley a travaillé au ministère 

de la Magie au service des 

Détournements de lõArtisanat Moldu. A la 

suite des événements de la saga Harry  

Potte r, Arthur a préféré quitter ses 

fonctio ns au ministère et a accepté de 

reprendre la  chaire dõ®tude des Moldus à 

Poudlard. Alors que ses petits -enfants  

approchent de lõ©ge o½ ils fr®quenteront 

à leur tour les bancs de lõ®cole, monsieur 

Weasley compte bien faire profiter tous 

les élèves de son expérience du monde 

des Moldus, quõil trouve sinc¯rement 

fascinant.  

Il a pris un s oin tout particulier à fignoler 

son progr amme et à le faire accepter par 

ses collègues du ministère avant de venir 

à Poudlard et p lusieurs chapitres de son 

cours traitent des  supermarchés, du 

cinéma et des sports préférés des 

Moldus. Peu dõ®tudiants choisissent ce  

cours optionnel, mais ceux qui le font ne 

le regrettent assurément pas.  

 

Herbologie ð Madame Aliéna Dubovski  

 

Cette petite femme 

replète, aux courts 

cheveux grisonnants 

et ¨ lõob®sit® joviale, 

affiche un sourire 

permanent. Sa voix 

tonitruante retentit 

dans les couloirs 

longtemps apr ès 

quõelle y soit pass®e. Bonne vivante, elle  

est particulièrement appréciée des 

autres professeurs pour sa cuvée 

spéciale « Château-Poudlard », mise en 

bouteille ¨ lõ®cole et dont la recette est 

lõun des secrets les mieux gardés du 

collège. On raconte  quõavant de rejoindre 

le corps enseignant, el le a travaillé à 

entretenir les jardins de plus ieurs palais 

royaux, dont celui des Windsor.  Sa 


